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MONTAIGU LA BRISETTE 
Principales préconisations du Zonage d’Assainissement Pluvial Principales préconisations du Zonage Aléa Inondation 

Zones concernant le territoire communal : ZAP2 

 

• ZAP2 : (impluvium rejoignant des secteurs sensibles aux inondations ou des points bas en zones bâties). 

Projet d’urbanisme de superficie supérieure ou égale à 500 m² 

Mise en place d’un système de rétention des eaux pluviales à la parcelle : 

Création d’un volume dimensionné pour une pluie trentennale (pluie 30 ans)  

Vidange par infiltration pour les pluies courantes (hpluie = 8 mm)* puis rejet régulé à 3 l/s/ha  

Projet d’urbanisme de superficie inférieure à 500 m² 

Volume utile à stocker à la parcelle (protection trentennale) :  0,5 m³ pour 100 m² imperméabilisé 

Vidange du système :   
Vidange préférentiellement par infiltration si l’aptitude des sols le permet, sinon mise en place d’un tuyau de diamètre >Ø100 mm équipé d’un orifice 
limitant de diamètre Ø50mm**.  

Dans le cas où le projet prévoit une voie d’accès commune imperméabilisée, il sera souhaitable de mettre en place des plantes hélophytes au niveau des 
ouvrages de collecte ou de stockage. 

 

• Préconisations associées aux zones de risque d’inondation (  dans la légende de la carte) 

Dans les zones référencées comme zones d’expansion des ruissellements sont à interdire : 

• Toutes les occupations et utilisations du sol sauf celles visées ci-contre. 

• La création et l’aménagement de sous-sols. 

• Les remblaiements de chemin sans assurer la continuité hydraulique pour une occurrence centennale 

• Les remblais de quelque nature que ce soit à l’exception de ceux nécessaires à la réalisation d’ouvrages hydrauliques de lutte contre les inondations.  

• Les dépôts de matériaux ou de déchets. 

 

Dans les zones référencées comme zones d’expansion des ruissellements sont autorisés :  

• Les ouvrages, travaux et aménagements de lutte contre les inondations, légalement autorisés. 

• La reconstruction après sinistre (sauf si le sinistre est dû à une inondation) à condition que l’emprise au sol ne soit pas augmentée, intégrant un 
rehaussement de la cote plancher de 30cm par rapport à la cote des plus hautes eaux connues, ou à la cote relative à un évènement de temps de 
retour 100 ans. 

• Sont autorisés les extensions et annexes dès lors que le plancher habitable est surélevé par rapport à la cote des plus hautes eaux connues (ou à la 
cote relative à un évènement de temps de retour centennale). 

• L’aménagement de combles ou la création d’un nouvel étage des constructions existantes à usage d’habitation dès lors qu’il n’augmente pas le 
nombre de logements. 

• Les changements de destination à condition qu’ils n’aient pas pour effet d’exposer des personnes plus vulnérables au risque d’inondation. 

• La mise aux normes des exploitations agricoles. 

• Les clôtures, portes et portails sous réserve qu’elles ne constituent pas un obstacle à l’écoulement ou à l’expansion des axes de ruissellement 
(clôtures pleines et leur reconstruction interdites). 

• Les parkings avec une gestion des eaux pluviales conformément au zonage d’assainissement pluvial. 

• Les annexes ouvertes dans le sens du courant 

• Les piscines privées  

• L'ouverture et l'exploitation des carrières, y compris les installations associées. 

 

• Préconisations associées aux zones de vigilance de l’aléa inondation (  dans la légende de la carte) 

Les zones de vigilance ne sont pas des zones d’aléa mais des secteurs présentant une situation particulière telle que :  

• Une proximité avec un système de collecte des eaux pluviales pouvant présenter des insuffisances, 

• Un positionnement en bordure ou en amont immédiat de secteurs plus problématiques en termes d’inondation 

• Un positionnement à proximité immédiate d’une voirie concentrant des ruissellements. 
Ces zones nécessitent une vigilance particulière lors des travaux d’aménagement de l’habitation ou de son environnement. En effet, toute 
modification (abaissement ou suppression de bordure de trottoir, suppression ou abaissement de l’entrée charretière, changement de pente 
de la chaussée, suppression d’un talus ou d’une haie…) est susceptible de modifier le fonctionnement hydraulique et d’engendrer des 
inondations. C’est pourquoi il pourra être nécessaire d’adapter les projets en conséquence et/ou de prévoir des mesures compensatoires 
(protection rapprochée) lors des travaux d’aménagement de l’habitation et/ou de son environnement. 

Les sous-sols étant particulièrement sensibles aux risques d’inondations, ils sont fortement déconseillés dans ces zones de vigilance. 

 

Les préconisations du zonage d’aléa inondation prévalent sur les préconisations du zonage d’assainissement pluvial. 

 

Précaution d’application 

✓ La gestion de l’impluvium extérieur devra être assurée (stockage ou rétablissement en prenant des mesures nécessaires afin de ne pas provoquer d’inondation plus en 

amont ou en aval). 

✓ Chaque bassin, créé dans le cadre d’un projet d’urbanisme devra être équipé d’une surverse aménagée afin d’organiser son propre débordement sans causer de 

dommages aux biens et aux personnes situés à l’aval. Cette surverse sera dimensionnée pour l’évènement centennal le plus défavorable. 

✓ D’une manière générale la vidange des aménagements devra s’effectuer sur une période de 

✓ 24 à 48 heures. 

✓ Dans le cas où un même projet est concerné par plusieurs zones du zonage d’assainissement et que la topographie permet de regrouper les exutoires, alors les 

préconisations à respecter pour l’ensemble du projet seront celles de la zone située à son exutoire. 

✓ Sur l’ensemble des projets d’urbanisme, une gestion qualitative des eaux pluviales devra être prévue pour le traitement des eaux polluées (notamment relatives aux 

surfaces des voiries et des parkings) avant leur rejet dans le milieu naturel. 

✓ Selon la surface imperméabilisée et les concentrations attendues, les moyens utilisés pourront être la plantation de végétaux hélophytes au niveau des ouvrages de 

collecte ou stockage voire la mise en place d’un système de débourbeur-déshuileur. 

✓ L’aménageur devra justifier la capacité d’infiltration du sol avec des essais d’infiltration, selon la méthode Porchet par exemple. 
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MORVILLE 
Principales préconisations du Zonage d’Assainissement Pluvial Principales préconisations du Zonage Aléa Inondation 

Zones concernant le territoire communal : ZAP1, ZAP2 

• ZAP1 : Zone de gestion des eaux pluviales rigoureuse 

Projet d’urbanisme de superficie supérieure ou égale à 500 m² 

Mise en place d’un système de rétention des eaux pluviales à la parcelle : 

Création d’un volume dimensionné pour une pluie trentennale (pluie 30 ans)  

Vidange totalement par infiltration, si l’aptitude des sols le permet, sinon infiltration uniquement des pluies courantes (hpluie = 8 mm)* puis rejet régulé à 1 l/s/ha 

(On se réfèrera au schéma de principe présentée dans le paragraphe 7.3.4), 

Dans le cas d’un rejet régulé, un ouvrage anti-pollution sera utilisé (exemple : cloison siphoïde) afin de traiter l’impluvium des voiries et des parkings et un volume se 
vidangeant par infiltration pour des petites pluies (h = 8 mm)* sera intégré. 

Projet d’urbanisme de superficie inférieure à 500 m² 

Volume utile à stocker à la parcelle (protection trentennale) :  
1,5 m³ pour 100 m² imperméabilisé 

Vidange du système :   
Vidange préférentiellement par infiltration si l’aptitude des sols le permet, sinon mise en place d’un tuyau de diamètre >Ø100 mm équipé d’un orifice limitant 
de diamètre Ø30mm**.  

Dans le cas où le projet prévoit une voie d’accès commune imperméabilisée, il sera souhaitable de mettre en place des plantes hélophytes au niveau des 
ouvrages de collecte ou de stockage. 

 

• ZAP2 : (impluvium rejoignant des secteurs sensibles aux inondations ou des points bas en zones bâties). 

Projet d’urbanisme de superficie supérieure ou égale à 500 m² 

Mise en place d’un système de rétention des eaux pluviales à la parcelle : 

Création d’un volume dimensionné pour une pluie trentennale (pluie 30 ans)  

Vidange par infiltration pour les pluies courantes (hpluie = 8 mm)* puis rejet régulé à 3 l/s/ha  

Projet d’urbanisme de superficie inférieure à 500 m² 

Volume utile à stocker à la parcelle (protection trentennale) :  0,5 m³ pour 100 m² imperméabilisé 

Vidange du système :   
Vidange préférentiellement par infiltration si l’aptitude des sols le permet, sinon mise en place d’un tuyau de diamètre >Ø100 mm équipé d’un orifice 
limitant de diamètre Ø50mm**.  

Dans le cas où le projet prévoit une voie d’accès commune imperméabilisée, il sera souhaitable de mettre en place des plantes hélophytes au niveau des 
ouvrages de collecte ou de stockage. 

 

• Préconisations associées aux zones de risque d’inondation (  dans la légende de la carte) 

Dans les zones référencées comme zones d’expansion des ruissellements sont à interdire : 

• Toutes les occupations et utilisations du sol sauf celles visées ci-contre. 

• La création et l’aménagement de sous-sols. 

• Les remblaiements de chemin sans assurer la continuité hydraulique pour une occurrence centennale 

• Les remblais de quelque nature que ce soit à l’exception de ceux nécessaires à la réalisation d’ouvrages hydrauliques de lutte contre les inondations.  

• Les dépôts de matériaux ou de déchets. 

 

Dans les zones référencées comme zones d’expansion des ruissellements sont autorisés :  

• Les ouvrages, travaux et aménagements de lutte contre les inondations, légalement autorisés. 

• La reconstruction après sinistre (sauf si le sinistre est dû à une inondation) à condition que l’emprise au sol ne soit pas augmentée, intégrant un 
rehaussement de la cote plancher de 30cm par rapport à la cote des plus hautes eaux connues, ou à la cote relative à un évènement de temps de 
retour 100 ans. 

• Sont autorisés les extensions et annexes dès lors que le plancher habitable est surélevé par rapport à la cote des plus hautes eaux connues (ou à la 
cote relative à un évènement de temps de retour centennale). 

• L’aménagement de combles ou la création d’un nouvel étage des constructions existantes à usage d’habitation dès lors qu’il n’augmente pas le 
nombre de logements. 

• Les changements de destination à condition qu’ils n’aient pas pour effet d’exposer des personnes plus vulnérables au risque d’inondation. 

• La mise aux normes des exploitations agricoles. 

• Les clôtures, portes et portails sous réserve qu’elles ne constituent pas un obstacle à l’écoulement ou à l’expansion des axes de ruissellement 
(clôtures pleines et leur reconstruction interdites). 

• Les parkings avec une gestion des eaux pluviales conformément au zonage d’assainissement pluvial. 

• Les annexes ouvertes dans le sens du courant 

• Les piscines privées  

• L'ouverture et l'exploitation des carrières, y compris les installations associées. 

 

• Préconisations associées aux  zones de vigilance à l’aléa inondation (  dans la légende de la carte) 

Les zones de vigilance ne sont pas des zones d’aléa mais des secteurs présentant une situation particulière telle que :  

• Une proximité avec un système de collecte des eaux pluviales pouvant présenter des insuffisances, 

• Un positionnement en bordure ou en amont immédiat de secteurs plus problématiques en termes d’inondation 

• Un positionnement à proximité immédiate d’une voirie concentrant des ruissellements. 
Ces zones nécessitent une vigilance particulière lors des travaux d’aménagement de l’habitation ou de son environnement. En effet, toute 
modification (abaissement ou suppression de bordure de trottoir, suppression ou abaissement de l’entrée charretière, changement de pente 
de la chaussée, suppression d’un talus ou d’une haie…) est susceptible de modifier le fonctionnement hydraulique et d’engendrer des 
inondations. C’est pourquoi il pourra être nécessaire d’adapter les projets en conséquence et/ou de prévoir des mesures compensatoires 
(protection rapprochée) lors des travaux d’aménagement de l’habitation et/ou de son environnement. 

Les sous-sols étant particulièrement sensibles aux risques d’inondations, ils sont fortement déconseillés dans ces zones de vigilance. 

 

Les préconisations du zonage d’aléa inondation prévalent sur les préconisations du zonage d’assainissement pluvial. 

 

Précaution d’application 

✓ La gestion de l’impluvium extérieur devra être assurée (stockage ou rétablissement en prenant des mesures nécessaires afin de ne pas provoquer d’inondation plus en 

amont ou en aval). 

✓ Chaque bassin, créé dans le cadre d’un projet d’urbanisme devra être équipé d’une surverse aménagée afin d’organiser son propre débordement sans causer de 

dommages aux biens et aux personnes situés à l’aval. Cette surverse sera dimensionnée pour l’évènement centennal le plus défavorable. 

✓ D’une manière générale la vidange des aménagements devra s’effectuer sur une période de  

✓ 24 à 48 heures. 

✓ Dans le cas où un même projet est concerné par plusieurs zones du zonage d’assainissement et que la topographie permet de regrouper les exutoires, alors les 

préconisations à respecter pour l’ensemble du projet seront celles de la zone située à son exutoire. 

✓ Sur l’ensemble des projets d’urbanisme, une gestion qualitative des eaux pluviales devra être prévue pour le traitement des eaux polluées (notamment relatives aux 

surfaces des voiries et des parkings) avant leur rejet dans le milieu naturel.   

✓ Selon la surface imperméabilisée et les concentrations attendues, les moyens utilisés pourront être la plantation de végétaux hélophytes au niveau des ouvrages de 

collecte ou stockage voire la mise en place d’un système de débourbeur-déshuileur. 

✓ L’aménageur devra justifier la capacité d’infiltration du sol avec des essais d’infiltration, selon la méthode Porchet par exemple. 
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NEGREVILLE 
Principales préconisations du Zonage d’Assainissement Pluvial Principales préconisations du Zonage Aléa Inondation 

Zones concernant le territoire communal : ZAP1, ZAP2 

• ZAP1 : Zone de gestion des eaux pluviales rigoureuse 

Projet d’urbanisme de superficie supérieure ou égale à 500 m² 

Mise en place d’un système de rétention des eaux pluviales à la parcelle : 

Création d’un volume dimensionné pour une pluie trentennale (pluie 30 ans)  

Vidange totalement par infiltration, si l’aptitude des sols le permet, sinon infiltration uniquement des pluies courantes (hpluie = 8 mm)* puis rejet régulé à 1 l/s/ha 

(On se réfèrera au schéma de principe présentée dans le paragraphe 7.3.4), 

Dans le cas d’un rejet régulé, un ouvrage anti-pollution sera utilisé (exemple : cloison siphoïde) afin de traiter l’impluvium des voiries et des parkings et un volume se 
vidangeant par infiltration pour des petites pluies (h = 8 mm)* sera intégré. 

Projet d’urbanisme de superficie inférieure à 500 m² 

Volume utile à stocker à la parcelle (protection trentennale) :  
1,5 m³ pour 100 m² imperméabilisé 

Vidange du système :   
Vidange préférentiellement par infiltration si l’aptitude des sols le permet, sinon mise en place d’un tuyau de diamètre >Ø100 mm équipé d’un orifice limitant 
de diamètre Ø30mm**.  

Dans le cas où le projet prévoit une voie d’accès commune imperméabilisée, il sera souhaitable de mettre en place des plantes hélophytes au niveau des 
ouvrages de collecte ou de stockage. 

 

• ZAP2 : (impluvium rejoignant des secteurs sensibles aux inondations ou des points bas en zones bâties). 

Projet d’urbanisme de superficie supérieure ou égale à 500 m² 

Mise en place d’un système de rétention des eaux pluviales à la parcelle : 

Création d’un volume dimensionné pour une pluie trentennale (pluie 30 ans)  

Vidange par infiltration pour les pluies courantes (hpluie = 8 mm)* puis rejet régulé à 3 l/s/ha  

Projet d’urbanisme de superficie inférieure à 500 m² 

Volume utile à stocker à la parcelle (protection trentennale) :  0,5 m³ pour 100 m² imperméabilisé 

Vidange du système :   
Vidange préférentiellement par infiltration si l’aptitude des sols le permet, sinon mise en place d’un tuyau de diamètre >Ø100 mm équipé d’un orifice 
limitant de diamètre Ø50mm**.  

Dans le cas où le projet prévoit une voie d’accès commune imperméabilisée, il sera souhaitable de mettre en place des plantes hélophytes au niveau des 
ouvrages de collecte ou de stockage. 

 

• Préconisations associées aux zones de risque d’inondation (  dans la légende de la carte) 

Dans les zones référencées comme zones d’expansion des ruissellements sont à interdire : 

• Toutes les occupations et utilisations du sol sauf celles visées ci-contre. 

• La création et l’aménagement de sous-sols. 

• Les remblaiements de chemin sans assurer la continuité hydraulique pour une occurrence centennale 

• Les remblais de quelque nature que ce soit à l’exception de ceux nécessaires à la réalisation d’ouvrages hydrauliques de lutte contre les inondations.  

• Les dépôts de matériaux ou de déchets. 

 

Dans les zones référencées comme zones d’expansion des ruissellements sont autorisés :  

• Les ouvrages, travaux et aménagements de lutte contre les inondations, légalement autorisés. 

• La reconstruction après sinistre (sauf si le sinistre est dû à une inondation) à condition que l’emprise au sol ne soit pas augmentée, intégrant un 
rehaussement de la cote plancher de 30cm par rapport à la cote des plus hautes eaux connues, ou à la cote relative à un évènement de temps de 
retour 100 ans. 

• Sont autorisés les extensions et annexes dès lors que le plancher habitable est surélevé par rapport à la cote des plus hautes eaux connues (ou à la 
cote relative à un évènement de temps de retour centennale). 

• L’aménagement de combles ou la création d’un nouvel étage des constructions existantes à usage d’habitation dès lors qu’il n’augmente pas le 
nombre de logements. 

• Les changements de destination à condition qu’ils n’aient pas pour effet d’exposer des personnes plus vulnérables au risque d’inondation. 

• La mise aux normes des exploitations agricoles. 

• Les clôtures, portes et portails sous réserve qu’elles ne constituent pas un obstacle à l’écoulement ou à l’expansion des axes de ruissellement 
(clôtures pleines et leur reconstruction interdites). 

• Les parkings avec une gestion des eaux pluviales conformément au zonage d’assainissement pluvial. 

• Les annexes ouvertes dans le sens du courant 

• Les piscines privées  

• L'ouverture et l'exploitation des carrières, y compris les installations associées. 

 

• Préconisations associées aux  zones de vigilance à l’aléa inondation (  dans la légende de la carte) 

Les zones de vigilance ne sont pas des zones d’aléa mais des secteurs présentant une situation particulière telle que :  

• Une proximité avec un système de collecte des eaux pluviales pouvant présenter des insuffisances, 

• Un positionnement en bordure ou en amont immédiat de secteurs plus problématiques en termes d’inondation 

• Un positionnement à proximité immédiate d’une voirie concentrant des ruissellements. 
Ces zones nécessitent une vigilance particulière lors des travaux d’aménagement de l’habitation ou de son environnement. En effet, toute 
modification (abaissement ou suppression de bordure de trottoir, suppression ou abaissement de l’entrée charretière, changement de pente 
de la chaussée, suppression d’un talus ou d’une haie…) est susceptible de modifier le fonctionnement hydraulique et d’engendrer des 
inondations. C’est pourquoi il pourra être nécessaire d’adapter les projets en conséquence et/ou de prévoir des mesures compensatoires 
(protection rapprochée) lors des travaux d’aménagement de l’habitation et/ou de son environnement. 

Les sous-sols étant particulièrement sensibles aux risques d’inondations, ils sont fortement déconseillés dans ces zones de vigilance. 

 

Les préconisations du zonage d’aléa inondation prévalent sur les préconisations du zonage d’assainissement pluvial. 

 

Précaution d’application 

✓ La gestion de l’impluvium extérieur devra être assurée (stockage ou rétablissement en prenant des mesures nécessaires afin de ne pas provoquer d’inondation plus en 

amont ou en aval). 

✓ Chaque bassin, créé dans le cadre d’un projet d’urbanisme devra être équipé d’une surverse aménagée afin d’organiser son propre débordement sans causer de 

dommages aux biens et aux personnes situés à l’aval. Cette surverse sera dimensionnée pour l’évènement centennal le plus défavorable. 

✓ D’une manière générale la vidange des aménagements devra s’effectuer sur une période de  

✓ 24 à 48 heures. 

✓ Dans le cas où un même projet est concerné par plusieurs zones du zonage d’assainissement et que la topographie permet de regrouper les exutoires, alors les 

préconisations à respecter pour l’ensemble du projet seront celles de la zone située à son exutoire. 

✓ Sur l’ensemble des projets d’urbanisme, une gestion qualitative des eaux pluviales devra être prévue pour le traitement des eaux polluées (notamment relatives aux 

surfaces des voiries et des parkings) avant leur rejet dans le milieu naturel.   

✓ Selon la surface imperméabilisée et les concentrations attendues, les moyens utilisés pourront être la plantation de végétaux hélophytes au niveau des ouvrages de 

collecte ou stockage voire la mise en place d’un système de débourbeur-déshuileur. 

✓ L’aménageur devra justifier la capacité d’infiltration du sol avec des essais d’infiltration, selon la méthode Porchet par exemple. 
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RAUVILLE LA BIRGOT 
Principales préconisations du Zonage d’Assainissement Pluvial Principales préconisations du Zonage Aléa Inondation 

Zones concernant le territoire communal : ZAP1, ZAP2 

• ZAP1 : Zone de gestion des eaux pluviales rigoureuse 

Projet d’urbanisme de superficie supérieure ou égale à 500 m² 

Mise en place d’un système de rétention des eaux pluviales à la parcelle : 

Création d’un volume dimensionné pour une pluie trentennale (pluie 30 ans)  

Vidange totalement par infiltration, si l’aptitude des sols le permet, sinon infiltration uniquement des pluies courantes (hpluie = 8 mm)* puis rejet régulé à 1 l/s/ha 

(On se réfèrera au schéma de principe présentée dans le paragraphe 7.3.4), 

Dans le cas d’un rejet régulé, un ouvrage anti-pollution sera utilisé (exemple : cloison siphoïde) afin de traiter l’impluvium des voiries et des parkings et un volume se 
vidangeant par infiltration pour des petites pluies (h = 8 mm)* sera intégré. 

Projet d’urbanisme de superficie inférieure à 500 m² 

Volume utile à stocker à la parcelle (protection trentennale) :  
1,5 m³ pour 100 m² imperméabilisé 

Vidange du système :   
Vidange préférentiellement par infiltration si l’aptitude des sols le permet, sinon mise en place d’un tuyau de diamètre >Ø100 mm équipé d’un orifice limitant 
de diamètre Ø30mm**.  

Dans le cas où le projet prévoit une voie d’accès commune imperméabilisée, il sera souhaitable de mettre en place des plantes hélophytes au niveau des 
ouvrages de collecte ou de stockage. 

 

• ZAP2 : (impluvium rejoignant des secteurs sensibles aux inondations ou des points bas en zones bâties). 

Projet d’urbanisme de superficie supérieure ou égale à 500 m² 

Mise en place d’un système de rétention des eaux pluviales à la parcelle : 

Création d’un volume dimensionné pour une pluie trentennale (pluie 30 ans)  

Vidange par infiltration pour les pluies courantes (hpluie = 8 mm)* puis rejet régulé à 3 l/s/ha  

Projet d’urbanisme de superficie inférieure à 500 m² 

Volume utile à stocker à la parcelle (protection trentennale) :  0,5 m³ pour 100 m² imperméabilisé 

Vidange du système :   
Vidange préférentiellement par infiltration si l’aptitude des sols le permet, sinon mise en place d’un tuyau de diamètre >Ø100 mm équipé d’un orifice 
limitant de diamètre Ø50mm**.  

Dans le cas où le projet prévoit une voie d’accès commune imperméabilisée, il sera souhaitable de mettre en place des plantes hélophytes au niveau des 
ouvrages de collecte ou de stockage. 

 

• Préconisations associées aux zones de risque d’inondation (  dans la légende de la carte) 

Dans les zones référencées comme zones d’expansion des ruissellements sont à interdire : 

• Toutes les occupations et utilisations du sol sauf celles visées ci-contre. 

• La création et l’aménagement de sous-sols. 

• Les remblaiements de chemin sans assurer la continuité hydraulique pour une occurrence centennale 

• Les remblais de quelque nature que ce soit à l’exception de ceux nécessaires à la réalisation d’ouvrages hydrauliques de lutte contre les inondations.  

• Les dépôts de matériaux ou de déchets. 

 

Dans les zones référencées comme zones d’expansion des ruissellements sont autorisés :  

• Les ouvrages, travaux et aménagements de lutte contre les inondations, légalement autorisés. 

• La reconstruction après sinistre (sauf si le sinistre est dû à une inondation) à condition que l’emprise au sol ne soit pas augmentée, intégrant un 
rehaussement de la cote plancher de 30cm par rapport à la cote des plus hautes eaux connues, ou à la cote relative à un évènement de temps de 
retour 100 ans. 

• Sont autorisés les extensions et annexes dès lors que le plancher habitable est surélevé par rapport à la cote des plus hautes eaux connues (ou à la 
cote relative à un évènement de temps de retour centennale). 

• L’aménagement de combles ou la création d’un nouvel étage des constructions existantes à usage d’habitation dès lors qu’il n’augmente pas le 
nombre de logements. 

• Les changements de destination à condition qu’ils n’aient pas pour effet d’exposer des personnes plus vulnérables au risque d’inondation. 

• La mise aux normes des exploitations agricoles. 

• Les clôtures, portes et portails sous réserve qu’elles ne constituent pas un obstacle à l’écoulement ou à l’expansion des axes de ruissellement 
(clôtures pleines et leur reconstruction interdites). 

• Les parkings avec une gestion des eaux pluviales conformément au zonage d’assainissement pluvial. 

• Les annexes ouvertes dans le sens du courant 

• Les piscines privées  

• L'ouverture et l'exploitation des carrières, y compris les installations associées. 

 

• Préconisations associées aux  zones de vigilance à l’aléa inondation (  dans la légende de la carte) 

Les zones de vigilance ne sont pas des zones d’aléa mais des secteurs présentant une situation particulière telle que :  

• Une proximité avec un système de collecte des eaux pluviales pouvant présenter des insuffisances, 

• Un positionnement en bordure ou en amont immédiat de secteurs plus problématiques en termes d’inondation 

• Un positionnement à proximité immédiate d’une voirie concentrant des ruissellements. 
Ces zones nécessitent une vigilance particulière lors des travaux d’aménagement de l’habitation ou de son environnement. En effet, toute 
modification (abaissement ou suppression de bordure de trottoir, suppression ou abaissement de l’entrée charretière, changement de pente 
de la chaussée, suppression d’un talus ou d’une haie…) est susceptible de modifier le fonctionnement hydraulique et d’engendrer des 
inondations. C’est pourquoi il pourra être nécessaire d’adapter les projets en conséquence et/ou de prévoir des mesures compensatoires 
(protection rapprochée) lors des travaux d’aménagement de l’habitation et/ou de son environnement. 

Les sous-sols étant particulièrement sensibles aux risques d’inondations, ils sont fortement déconseillés dans ces zones de vigilance. 

 

Les préconisations du zonage d’aléa inondation prévalent sur les préconisations du zonage d’assainissement pluvial. 

 

Précaution d’application 

✓ La gestion de l’impluvium extérieur devra être assurée (stockage ou rétablissement en prenant des mesures nécessaires afin de ne pas provoquer d’inondation plus en 

amont ou en aval). 

✓ Chaque bassin, créé dans le cadre d’un projet d’urbanisme devra être équipé d’une surverse aménagée afin d’organiser son propre débordement sans causer de 

dommages aux biens et aux personnes situés à l’aval. Cette surverse sera dimensionnée pour l’évènement centennal le plus défavorable. 

✓ D’une manière générale la vidange des aménagements devra s’effectuer sur une période de  

✓ 24 à 48 heures. 

✓ Dans le cas où un même projet est concerné par plusieurs zones du zonage d’assainissement et que la topographie permet de regrouper les exutoires, alors les 

préconisations à respecter pour l’ensemble du projet seront celles de la zone située à son exutoire. 

✓ Sur l’ensemble des projets d’urbanisme, une gestion qualitative des eaux pluviales devra être prévue pour le traitement des eaux polluées (notamment relatives aux 

surfaces des voiries et des parkings) avant leur rejet dans le milieu naturel.   

✓ Selon la surface imperméabilisée et les concentrations attendues, les moyens utilisés pourront être la plantation de végétaux hélophytes au niveau des ouvrages de 

collecte ou stockage voire la mise en place d’un système de débourbeur-déshuileur. 

✓ L’aménageur devra justifier la capacité d’infiltration du sol avec des essais d’infiltration, selon la méthode Porchet par exemple. 
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ROCHEVILLE 
Principales préconisations du Zonage d’Assainissement Pluvial Principales préconisations du Zonage Aléa Inondation 

Zones concernant le territoire communal : ZAP2 

 

• ZAP2 : (impluvium rejoignant des secteurs sensibles aux inondations ou des points bas en zones bâties). 

Projet d’urbanisme de superficie supérieure ou égale à 500 m² 

Mise en place d’un système de rétention des eaux pluviales à la parcelle : 

Création d’un volume dimensionné pour une pluie trentennale (pluie 30 ans)  

Vidange par infiltration pour les pluies courantes (hpluie = 8 mm)* puis rejet régulé à 3 l/s/ha  

Projet d’urbanisme de superficie inférieure à 500 m² 

Volume utile à stocker à la parcelle (protection trentennale) :  0,5 m³ pour 100 m² imperméabilisé 

Vidange du système :   
Vidange préférentiellement par infiltration si l’aptitude des sols le permet, sinon mise en place d’un tuyau de diamètre >Ø100 mm équipé d’un orifice 
limitant de diamètre Ø50mm**.  

Dans le cas où le projet prévoit une voie d’accès commune imperméabilisée, il sera souhaitable de mettre en place des plantes hélophytes au niveau des 
ouvrages de collecte ou de stockage. 

 

• Préconisations associées aux zones de risque d’inondation (  dans la légende de la carte) 

Dans les zones référencées comme zones d’expansion des ruissellements sont à interdire : 

• Toutes les occupations et utilisations du sol sauf celles visées ci-contre. 

• La création et l’aménagement de sous-sols. 

• Les remblaiements de chemin sans assurer la continuité hydraulique pour une occurrence centennale 

• Les remblais de quelque nature que ce soit à l’exception de ceux nécessaires à la réalisation d’ouvrages hydrauliques de lutte contre les inondations.  

• Les dépôts de matériaux ou de déchets. 

 

Dans les zones référencées comme zones d’expansion des ruissellements sont autorisés :  

• Les ouvrages, travaux et aménagements de lutte contre les inondations, légalement autorisés. 

• La reconstruction après sinistre (sauf si le sinistre est dû à une inondation) à condition que l’emprise au sol ne soit pas augmentée, intégrant un 
rehaussement de la cote plancher de 30cm par rapport à la cote des plus hautes eaux connues, ou à la cote relative à un évènement de temps de 
retour 100 ans. 

• Sont autorisés les extensions et annexes dès lors que le plancher habitable est surélevé par rapport à la cote des plus hautes eaux connues (ou à la 
cote relative à un évènement de temps de retour centennale). 

• L’aménagement de combles ou la création d’un nouvel étage des constructions existantes à usage d’habitation dès lors qu’il n’augmente pas le 
nombre de logements. 

• Les changements de destination à condition qu’ils n’aient pas pour effet d’exposer des personnes plus vulnérables au risque d’inondation. 

• La mise aux normes des exploitations agricoles. 

• Les clôtures, portes et portails sous réserve qu’elles ne constituent pas un obstacle à l’écoulement ou à l’expansion des axes de ruissellement 
(clôtures pleines et leur reconstruction interdites). 

• Les parkings avec une gestion des eaux pluviales conformément au zonage d’assainissement pluvial. 

• Les annexes ouvertes dans le sens du courant 

• Les piscines privées  

• L'ouverture et l'exploitation des carrières, y compris les installations associées. 

 
 

Les préconisations du zonage d’aléa inondation prévalent sur les préconisations du zonage d’assainissement pluvial. 

 

Précaution d’application 

✓ La gestion de l’impluvium extérieur devra être assurée (stockage ou rétablissement en prenant des mesures nécessaires afin de ne pas provoquer d’inondation plus en 

amont ou en aval). 

✓ Chaque bassin, créé dans le cadre d’un projet d’urbanisme devra être équipé d’une surverse aménagée afin d’organiser son propre débordement sans causer de 

dommages aux biens et aux personnes situés à l’aval. Cette surverse sera dimensionnée pour l’évènement centennal le plus défavorable. 

✓ D’une manière générale la vidange des aménagements devra s’effectuer sur une période de  

✓ 24 à 48 heures. 

✓ Dans le cas où un même projet est concerné par plusieurs zones du zonage d’assainissement et que la topographie permet de regrouper les exutoires, alors les 

préconisations à respecter pour l’ensemble du projet seront celles de la zone située à son exutoire. 

✓ Sur l’ensemble des projets d’urbanisme, une gestion qualitative des eaux pluviales devra être prévue pour le traitement des eaux polluées (notamment relatives aux 

surfaces des voiries et des parkings) avant leur rejet dans le milieu naturel.   

✓ Selon la surface imperméabilisée et les concentrations attendues, les moyens utilisés pourront être la plantation de végétaux hélophytes au niveau des ouvrages de 

collecte ou stockage voire la mise en place d’un système de débourbeur-déshuileur. 

✓ L’aménageur devra justifier la capacité d’infiltration du sol avec des essais d’infiltration, selon la méthode Porchet par exemple. 


